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Un remarquable ouvrage

LE PATOIS VAUDOIS

Les professeurs Jules Reymond et Maurice Bossard viennent de publier, aux
Editions Payot, à Lausanne, une remarquable étude sur le vieux parler vaudois,
comportant grammaire et vocabulaire. Le premier est actuellement président de
l'Association vaudoise des Amis du Patois et le second enseigne le français médiéval

à l'Université de Lausanne. C'est dire la compétence des auteurs.

Jules Reymond avait vu son Essai pour une grammaire du patois vaudois
couronné par un 1er prix, au concours romand de 1973, proclamé à la fête de

Treyvaux. En collaboration avec le professeur Bossard, l'ouvrage fut refondu et
prit un caractère nettement scientifique.

Deux bons patoisants vaudois MM. Paul Burnet et Frédéric Duboux apportèrent

leur quote-part à l'ouvrage et il faut bien tout cela pour édifier un tel document.

Car c'en est un

En guise d'introduction, des notions sur l'orthographe, la prononciation, les

accents. Nous apprécions vivement la présentation des Eléments de phonétique
qui suit, puis les diverses espèces de mots de la grammaire, et cela nous vaut
150 pages de forte densité. Un précieux vocabulaire comportant 100 pages
groupe les mots par centres d'intérêt et des textes s'y rapportent. La formule est
excellente. Il est temps que nous disions que les auteurs, qui ont dû faire un
choix, se sont basés essetiellement sur le patois de la région du Jorat, tout en
dépassant parfois ses frontières.

Il nous est présenté une bonne synthèse des origines de nos patois et des
ennuis qu'on leur f ft ; on est allé dans le détail au sujet de la prononciation et des

accents ; les éléments de la phonétique sont d'un professeur linguiste et d'un
praticien. Des pages toutes en nuances qu'on ne peut qu'admirer, comme aussi celle
des homonymes.

Passons sur les articles et les adjectifs détermi-
natifs : c'est de la bonne grammaire patois-français,

avec exemples à l'appui. Les noms et les

adjectifs vont ensemble, et rien n'y manque ; on

y fait appel naturellement au latin. Riches pages
aussi sur les noms propres patronymiques et
toponymiques. A consulter avec profit.

Les pronoms sont également l'objet de menus
soins de la part des auteurs, mis en tableaux,
analysés séparément, et placés dans la phrases,

ce qui ne va pas toujours comme en français.

La présentation du verbe, en revanche, nous donne un peu moins satisfac-
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tion. C'est que le "morceau" est si considérable Conjugaisons, terminaisons,
accentuation, et cela fait 20 pages de formes verbales. C'est très bien. Un mot sur
les formes négatives, interrogatives, nous aurait comblé d'aise. Les adverbes
suivent le meilleur chemin, comme la préposition et la conjonction. Une grammaire
complète donc, traitée sur le modèle de la grammaire française, ce qui ne pouvait
se concevoir autrement. Les tournures patoises ont leurs pages avec les patoisis-
mes et les verbes les plus employés.Quant aux mots groupés par centres d'intérêt,
c'est une mine et je gage que c'est dans ces quatre-vingts pages que le novice se

plongera d'abord, pour en savourer la succulence.

Le monument élevé par MM. Reymond et Bossard à la gloire du Patois
vaudois est digne d'éloge. Ils peuvent en être fier, et les Vaudois leur en être
reconnaissants.

Je me suis plongé bien des heures dans ces pages pleines de subtilités et

pourtant indispensables pour qui veut goûter aux finesses d'un parler dont on ne

peut que regretter amèrement la disparition. Nos compliments à ses auteurs et à

tous ces vaillants amis patoisants vaudois.

Louis Page
Président fribourgeois
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Tu n'as peut-être jamais psnsé à ce qu'est la patrie? C'est
tout ce qui t'entoure, tout ce qui t'a élevé et nourri, tout ce

que tu as aimé. Cette campagne que tu vois, ces maisons, ces
arbres, ces jeunes filles qui passent en riant, c'est la patrie t

Les lois qui te protègent, le pain qui paie ton travail, les
paroles que tu échanges, la-joie et la tristesse qui te viennent des
hommes et des choses parmi lesquels tu vis, c'est la patrie
La petite chambre où tu as vu autrefois ta mère, les souvenirs
qu'elle t'a laissés, la terre où elle repose, c'est la patrie Tu la
vois, tu la respires partout Figure-toi, jeunesse tes droits
et tes devoirs, tes affections el tes besoins, tes souvenirs et ta
reconnaissance, réunis tout cela sous un seul nom, et ce nom
sera la patrie Emile Souvestre.
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